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La mère des fils de Zébédée s’approcha de Jésus avec ses fils Jacques et Jean, et elle se 
prosterna pour lui faire une demande.  Jésus lui dit : « Que veux-tu ? » Elle répondit : 
« Ordonne que mes deux fils que voici siègent, l’un à ta droite et l’autre à ta gauche, dans 
ton Royaume. » 

Jésus répondit : « Vous ne savez pas ce que vous demandez. Pouvez-vous boire la coupe 
que je vais boire ? » Ils lui disent : « Nous le pouvons. »  Il leur dit : « Ma coupe, vous la 
boirez ; quant à siéger à ma droite et à ma gauche, ce n’est pas à moi de l’accorder ; il y a 
ceux pour qui cela est préparé par mon Père. » 

Les dix autres, qui avaient entendu, s’indignèrent contre les deux frères. Jésus les appela et 
dit : « Vous le savez : les chefs des nations les commandent en maîtres, et les grands font 
sentir leur pouvoir. Parmi vous, il ne devra pas en être ainsi : celui qui veut devenir grand 
parmi vous sera votre serviteur ; et celui qui veut être parmi vous le premier sera votre 
esclave.                                                                                                                                                             
Ainsi, le Fils de l’homme n’est pas venu pour être servi, mais pour servir, et donner sa vie 
en rançon pour la multitude. » 

Contexte : Jésus vient de faire la troisième annonce de sa passion à ses disciples. 

Je me rends présent à Dieu qui m’invite à Le suivre sur un chemin inattendu. Je demande la 
force de marcher avec Jésus, la grâce de me laisser dé- router à sa suite. 

 



Je regarde les personnages : 

• Madame Zébédée : comme toute mère, elle désire que ces deux fils aient une bonne 
place près de Jésus qui rassemble de plus en plus les foules autour de Lui. Jacques et 
Jean son tout à fait d’accord avec cette demande.                                                           
Malgré l’indignation dont ils font preuve, les autres apôtres eux aussi ont envie 
d’avoir une place d’honneur. Ne sont-ils pas de ceux qui Le suivent depuis le début ?                                                                                                                                      
Je suis invité moi aussi à suivre Jésus. Quel est mon désir profond dans la vie courante : briller 
aux yeux des autres ? Avoir la première place ? Je le dépose devant Jésus pour qu’Il vienne le 
purifier. 
 

• Jésus : Il accueille la demande naïve de Jacques et de Jean au travers de cette femme. 
Il connaît leur désir : briller en première place. Mais la condition est là : Boire à la 
coupe de Jésus, partager sa passion, ses souffrances. 
 

• Le Père ne s’exprime pas ; mais Jésus, son envoyé connaît les pensées de son cœur : 
Le Père, c’est Lui le maître de tout ; c’est Lui qui prépare la table future.                          
Quelle est la place du Père dans ma vie ? Est-ce à Lui que je fais référence habituellement ?  
Jésus pose alors la question cruciale : Pouvez-vous boire la coupe que je vais boire ? »  
Bien sûr qu’ils le peuvent disent-ils !                                                                                         
Ils ne savent pas ce qu’ils demandent : boire la coupe de Jésus c’est boire une coupe 
pleine de toutes les injustices, les blessures, la haine, les souffrances, les humiliations. 
C’est être plongé dans un baptême de sang.                                                                       
Suis-je prêt à communier avec Jésus jusqu’au cœur de ses souffrances, unique moyen pour 
vivre dans l’intimité la plus profonde avec Lui ? 

J’écoute ce que dit alors Jésus : des paroles fortes pour nous Filles de la Divine 
Providence écrites au cœur même de nos Constitutions et qui devraient être gravées 
au fer rouge dans le cœur de chacune : 

Vous le savez : les chefs des nations les commandent en maîtres, et les grands font 
sentir leur pouvoir. Parmi vous, il ne devra pas en être ainsi : celui qui veut devenir 
grand parmi vous sera votre serviteur ; et celui qui veut être parmi vous le premier 
sera votre esclave.                                                                                                                              
Ainsi, le Fils de l’homme n’est pas venu pour être servi, mais pour servir, et donner sa 
vie en rançon pour la multitude. » 

Rien d’anormal à ce que figure dans le cérémonial de vêture à une certaine époque la 
réception d’un tablier de service. 

« Se faire tout petit pour être proche ; raccourcir les distances ; offrir une main tendue. Ôter 
les vêtements qui entravent la marche pour nous revêtir du service, pour être « l’Église du 
tablier » unique vêtement sacerdotal évoqué dans l’Evangile. » (Pape François devant la 
tombe de Tonino Bello). Suivre Jésus, ce n’est pas faire carrière mais se mettre service 
du Christ avec nos richesses, nos faiblesses avec tout l’amour de notre cœur pour 
servir et prendre soin. 

Donner sa vie peut être aussi simple que de prendre un tablier. 



 
Je ne sais pas ce que tu as prévu pour la suite. Une suggestion : prendre quelques témoignages de 
sœurs pris dans « Chemin de vocation. Mais cela date. D’un autre côté on pourrait prendre parmi 
les témoignages récents des sœurs. Mais elles sont encore vivantes….  

Au niveau des groupes Dipro, après la dernière rencontre nous aurons sans doute matière 

à dire quelque chose. 

 

POUR TOUJOURS                                                                                                    
J'avais 10 ans quand j’ai pensé à la vie religieuse. Dans mon enfance à Kahemba (R.D.Congo), 
j'étais souvent avec des religieuses mais je ne savais pas ce qu’est la vie religieuse. J'ai porté cette 
pensée en moi pendant quelques années. Devenue adolescente, l'idée de la vie religieuse avait 
disparu. Comme toute jeune fille, je pensais me marier un jour et avoir des enfants. A l'âge de 
17 ans, l'idée de la vie religieuse m'est revenue. J'en ai parlé au Curé de ma paroisse. Celui-ci 
m'a aidée à découvrir que c'était le Seigneur qui m'appelait à sa suite. Aujourd'hui, je suis 
religieuse dans la Congrégation des Sœurs de la Divine Providence depuis 6 ans. Je suis très 
heureuse de servir le Christ et mes frères et sœurs dans cette Congrégation. Ce qui m'a attirée 
chez les Sœurs de la Divine Providence, ce sont : l'attachement au Christ, l'attention aux plus 
pauvres, la simplicité, l'accueil, l'humilité, la vie fraternelle à travers nos différences, l'esprit de 
réconciliation, la disponibilité dans le service des autres. Cela m'a aidée à grandir dans la 
connaissance du Christ, à mettre mes talents au service des autres, à partager ma foi et mon 
affection avec ceux qui en manquent, spécialement les plus pauvres, à aimer tout le monde 
comme mon frère et ma sœur sans distinction. En vivant cela, je sens grandir en moi, de plus en 
plus, le désir de suivre le Christ toute ma vie, pour servir mes frères et sœurs. C'est pourquoi, 
je me prépare à m'engager définitivement à la suite du Christ dans la Congrégation des Sœurs de 
la Divine Providence.     Francine. 

 


